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ou d’un demi—cercle fermé, et dont la boite sonore occupait toute la par—

tie arrondie, ne laissait ä ses douze cordes qu’un espace tr‘es-restreint.

Le c/zorus ou clzoron, dont la représentation imparfaite dans les manus—

crits des neuvi‘erne et dixiéme siécles rappelle la figure d’une longue fenétre

en plein cintre ou d’un II capital gothique , offre généralement le prolonge—

ment d’un des montants sur lequel on l’appuyait sans doute pour tenir Pins-

trument ä la maniére d’une harpe (fig. 183).

 

Fig. 185. — Joueur de psaltérion,quatorziéme siécle. (Ms. m 703 de la Bibi. imp. de Paris.)

Quant aupsalz‘érz'on‚ qui fut en usage par toute 1’Europe du douziéme

siécle, et qu’on croit originaire d’0rient, oü les croisés le trouvérent, ii se

composait d’abord d’une caisse plate en bois sonore‚ ayant deux cötés obli—

ques , et affectant 1a forme d’un triangle tronque' ä son sommet, avec douze

ou seize cordes de métal‚ or et argent, qu‘on égratignait ä l’aide d‘un petit

crochet en bois, en ivoire ou en come (fig. 184). Plus tard, on amincit les

cordes et on en augmenta le nombre, qui fut porté jusqu’ä trente—deux; on

tronqua les trois angles de la boite sonore et l’on y pratiqua des ou'ies, tantöt


